
L’Europe avant 1914

Notes d’information

(1) Les représentations du pouvoir de l’Etat intègrent des traditions politiques, sociales et culturelles différentes.
En Grande-Bretagne, où l’adhésion en faveur des principes de l’idéologie libérale est massive, le roi continue d’incarner la
tradition, la continuité de la nation et de sa souveraineté  C’est aussi autour de la couronne britannique que s’unissent les
différentes composantes de l’Empire britannique (dominions, protectorats, colonies). Dans la France de la IIIe République, la
révolution et les guerres révolutionnaires et impériales prennent une place considérable dans le système des valeurs 
politiques et nationales. L’Allemagne est, quant à elle, fortement marquée par le processus guerrier qui a conduit à l’unifi-
cation et à la légitimité qu’en a tirée le régime prussien. Le système fédéral se combine avec des principes d’autorité très
forts où domine la figure de l’empereur et les valeurs de type aristocratique et militaire.

L’expansionnisme européen. À partir des années 1880, une deuxième révolution industrielle se produit en Europe grâce
à l’application d’innovations scientifiques. C’est en Allemagne que le lien entre science et industrie (surtout en chimie et en
électronique) est le plus fort, mais nombre de progrès scientifiques les plus décisifs se produisent en Angleterre. 
Les nouveaux procédés industriels vont surpasser les anciens, mais en 1914, la richesse de l’Europe repose encore sur le
commerce des matières premières (coton et charbon) et sur les opérations bancaires.
La marine marchande britannique et la livre sterling dominent le commerce mondial. Un quart de la richesse britannique
est investi à l’étranger. De même, un sixième de la richesse française est investi hors de France, en placements européens,
essentiellement en Russie, mais également en Afrique et en Asie.
Les puissances impérialistes mettent un frein au développement des industries des pays sous leur dépendance. Les
Britanniques en Inde, les Français en Indochine, les Hollandais à Java utilisent leurs colonies comme sources de matières
premières. Les possessions coloniales de l’Allemagne sont moins nombreuses et n’entrent que peu en ligne de compte pour
le développement économique du pays.
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